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convention  nation  a i.e. 

'tes  Envoyés  des  AJfemblées  primaires  de  toute 
la  République , a la  Convention  nationale. 

Imprimé  par  ordre  de  la  Convention , & envoyé  à rous  les 
Dépal  temeiis. 

Dû  15  apât , Vau  deuxième  de  la  Républiq^ue* 


, REPRESENT ANS, 

Nous  venons  déposer  entre  vos  mains  les  procès- verbaux 
de  nos  Aiïemblées.  Gardez  - les  dans  vos  archives  : ils 
attefteront  , dans  tous^  les  remps  , que  les  envoyés  du 
Peuple  , réunis  à Paris  pour  la  fête  de  la  régénération' 
univerElle  , n om  pas  exprimé  une  feule  penlee  qui  ne  lût 
digne  de  la  Montagne.  Nous  avons  profefle  les  mêmes 
principes,  manifeftéles  mêmes  fentimens;  &,  comme  vous, 
k grand , le  fcul  intérêt  du  Peuple  nous  a animés. 

Reliez  à votre  polie,  Repréfentans  , pour  maintenir 
votre  fublimc  ouvrage  , & pour  achever  de  nous  donner 
les  lois  qui  doivent  confolider  notre  bonheur.  S’il  eil 
encore'  des  députés  qhi  traiiiirent  la  foi  de  leurs  com- 
mettans  , la  France  appelle  fur  leur  tête  la  vengeance  au 
nom  de  la  liberté  violée  et  de  riiumanité  outragée.  Nom 
pouvons  que  vouer  à l’exécration  publique  des  hommes 
-—-de  la  Confliruîicn  , cferoient  encore  fe  dire 


ne 

qui 
François 


ennemis 


irJ  4.  < X ^ 


Frappez  enfin  tous  tes  fédéraliftes  , metcez4es  hors  àb 
la  loi  : que  cecie  vermine  difparoilîe  de  la  terre  de  la 

liberté.  . 

Nous  partons  , Repréfentans , brulans  de  pamotifme 
& du  deur  d’aller  combattre  nos  ennem  s t fendus  dans 
nos  cantons  ^ nous  nous  acquitterons  de  la  miffion  civique 
que  vous  nous  avez  impcfée  : nous  comrnuniq Lierons  à nos 
concitoyens  rôntboufiafme  qui  nous  anime.  N en  doutez 
pas , nous  ferons  le  foyer  général  auquel  viendront  s em- 
brafer  toutes  les  âmes  républicaines. 

Repréfentans , k Patrie  , k Conftitution , la  Loi , voilà 
les  feuL  oujet^  de  notre  idolâtrie  Bc  de  nos  hommages^ 
nous  vivrons  pour  les  foutenir , ou  k hache  des  tyrans 
nous  immolera  tous  fur  l autel  de  k Liberté. 

Si^né^  Royer  , Préjident  ; Demande,  Secrétaire; 

^ Germain  le  Normand  , 


Réponfe  du  Préjîdent  de  la  Convention  nationale  aux  envoyât 
des  JjJ'emblécs  primaires.. 

Citoyens, 

Le  caraélère  que  vous  avez  montre,  a raffure  la  Liberté 
ïilarmée  , & confondu  les  coupables  eipérances  de  les 
ennem  s.  Cette  fainte  union  des  envoyés  des  Aüemblees 
primaires  avec  les  repréfentans  du  Peuple  François,  a 
prouvé  aux  traîtres  & aux  tyrans  que  k République  eft 
immortelle.  Allez  , dans  vos  foyers , remplir  cette  miflion 
Lcrée  que  vous  teniez  de  vos  vertus , avant  qu  elle  vous 
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fût  confirmée  par  notre  Décret  : enflammez  le  zèle  des 
citoyens , prêchez  la  doét»  ine  de  la  liberté  ôc  de  la  mo  ale 
publique  5 confondez  rariftocratie  , démafquez  Thypo- 
crifle  ; terraflez  le  royalifme  ôc  le  federalifme  , fon  allie 
naturel  ; dites  fur -tout  à vos  concitoyens  que  vous 
avez  vu  ici  fix  cents  hommes  qui  mourront  a leur  pofte  ^ 
plutôt  que.de  foufliit  que  le  patriotifme  foit  perféc uré  » 
la  liberté  outragée  , & la  majefté  de  la  République 
violée. 


Signé  J Roêispierri. 


DE  L’IMPRIMERIE  NATIONALE, 


